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Recommandation pour approbation

Le Conseil d'administration est invité à approuver la recommandation relative à la
proposition de don figurant au paragraphe 18.

Rapport du Président concernant une proposition de don
au titre du guichet mondial/régional à l’Institut
international d’agriculture tropicale en faveur de
l'initiative Les jeunes mènent des recherches sur les
jeunes: octroi de bourses à de jeunes chercheurs
africains effectuant des recherches sur la participation
des jeunes aux activités économiques rurales en Afrique

I. Généralités et conformité avec la Politique du FIDA en
matière de dons

1. Il y a consensus parmi les dirigeants africains et les partenaires de développement
pour penser que la transformation du secteur agricole est d’une importance capitale
et que la forte implication des jeunes africains dans le développement rural,
l’agriculture et la gestion des ressources naturelles stimulera la croissance
économique du continent. L’Afrique a la population la plus jeune de tous les
continents, avec 60% de ses habitants dans la tranche d’âge de 15 à 24 ans. Le
potentiel des jeunes est un atout qui peut être mis à profit pour transformer
l’agriculture africaine en un secteur plus productif et davantage tourné vers le
marché. Les jeunes entrepreneurs de l’agroindustrie abordent l’agriculture comme
une entreprise et accélèrent cette transformation essentielle. Ce sont les jeunes qui
tirent parti la recherche agricole actuelle et les nouvelles technologies en cours
d’élaboration et adaptées aux conditions agroécologiques de l’Afrique. Les jeunes
africains découvrent que l’agriculture peut leur offrir une carrière lucrative.

2. Or, les gouvernements africains, les jeunes et les organismes de développement se
heurtent au manque en termes de recherche et de données factuelles concernant la
nature des problèmes et les solutions possibles pour guider à la fois l’élaboration des
politiques et l’exécution des programmes. Si les jeunes agroindustriels et
entrepreneurs économiques ruraux orientés vers la croissance ont bénéficié d’une
attention notable, le secteur est encore en train d’apprendre ce qui réussit le mieux
en termes de politiques, de partenariats et de programmes en appui à ces mêmes
jeunes entrepreneurs. Il y a un manque de données empiriques sur le rôle des
jeunes adultes dans l’entrepreneuriat et le secteur rural extra-agricole, qui fait
ressortir la nécessité d’un plus grand effort de la recherche scientifique sur les
facteurs qui influent sur les activités économiques rurales en Afrique.

3. Le projet proposé accordera des dons destinés à la recherche à de jeunes chercheurs
africains sélectionnés pour entreprendre des travaux sur la participation des jeunes
aux activités économiques rurales en Afrique subsaharienne. Il revêtira la forme d’un
programme intégré d’apprentissage et de soutien qui renforcera les compétences
scientifiques des jeunes chercheurs dans les sciences sociales en Afrique.

4. Le bénéficiaire du don, l’Institut international d’agriculture tropicale (IITA), a été
sélectionné par voie d’appel d’offres. L’IITA a une longue expérience de la gestion
des programmes en faveur des jeunes et de la recherche en Afrique. Le projet
proposé a été retenu parce qu'il est fortement orienté vers une conception du
plaidoyer et du développement fondée sur les faits et visant à améliorer les
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politiques et les investissements en faveur des jeunes ruraux. Il a pour but de
renforcer la capacité des jeunes chercheurs à participer effectivement à la
concertation et à influer sur les politiques.

5. Le projet est conforme au but et aux objectifs tels qu'énoncés dans la politique du
FIDA en matière de dons (2015). Il contribue à promouvoir des approches en
matière de politiques, innovantes et favorables aux pauvres, et susceptibles d’être
reproduites à plus grande échelle afin d’accroître l’impact et de renforcer les
capacités d’élaboration des politiques. Ce processus de production et de diffusion des
savoirs permettra au FIDA de mieux comprendre les facteurs influant sur la
participation des jeunes ainsi que sur les possibilités qui s'offrent aux jeunes
entrepreneurs en zone rurale et les difficultés qu'ils rencontrent, afin de promouvoir
l’élaboration des stratégies et politiques les plus appropriées.

6. Le projet s'inscrit dans le droit fil des investissements du FIDA en Afrique. Le FIDA
finance depuis longtemps l’autonomisation économique des jeunes au moyen de
divers instruments, tels que dons et programmes de pays, mais il reste nécessaire
de réunir les recherches à finalité opérationnelle. Le projet vise à renforcer les
capacités d’entreprendre des recherches et de les utiliser et, à cette fin, il mobilisera
les parties prenantes clés. Les efforts tendant à nouer des partenariats avec les
parties prenantes locales seront coordonnés avec les chargés de programmes de
pays concernés afin de créer des synergies avec les activités de terrain du FIDA.

7. Les pays participants seront sélectionnés en étroite coordination avec les divisions
Afrique orientale et australe et Afrique de l’Ouest et du Centre, du FIDA. Le but
recherché est d’établir, dans la mesure du possible, des liens avec les opérations du
FIDA, afin d’intégrer dans les projets les résultats de la recherche.

II. Description du projet
8. Le but général du projet est de renforcer la compréhension des facteurs influant sur

la participation des jeunes à l’agroindustrie et à l’économie rurale, agricole et
extra-agricole. Ce faisant, il augmentera sensiblement la quantité d’informations
factuelles disponible sur la façon dont les politiques et les investissements peuvent
contribuer à la croissance économique et à la création d’un environnement favorable
aux jeunes ruraux. L’objectif primordial est d’améliorer la disponibilité, l’échange, la
diffusion et l’utilisation des résultats des travaux de recherche, menés par de jeunes
chercheurs africains, dans le domaine de l’agroindustrie et des activités économiques
rurales, aux fins de l’élaboration de politiques et de pratiques propres à soutenir la
croissance économique et atteindre les objectifs de développement durable, en
agissant aux niveaux local, national et régional en Afrique. Les objectifs spécifiques
sont les suivants: i) renforcer les capacités des jeunes chercheurs africains à
produire, évaluer et diffuser des résultats fondés sur les faits afin d’éclairer les futurs
plans d’action à l’intention des gouvernements, de la communauté internationale, du
secteur entrepreneurial et des communautés locales; ii) accroître la disponibilité et
l’utilisation des données factuelles afin d'élaborer des politiques destinées aux jeunes
et de prendre des décisions favorisant leur participation au secteur rural; et iii)
renforcer les capacités des parties prenantes clés de façon qu’elles soient en mesure
de mieux utiliser, dans l’élaboration des politiques, une approche factuelle de
l’autonomisation économique des jeunes.

9. Les bénéficiaires directs du projet proposé seront les jeunes chercheurs africains, en
particulier les jeunes femmes, qu'il s'agisse de professionnelles ou d'étudiantes. Le
projet cible deux catégories de jeunes chercheurs âgés de 40 ans ou moins à la date
de leur candidature: 1) les jeunes universitaires ou professionnels en poste dans des
institutions de recherche ou des universités en Afrique; 2) les jeunes chercheurs
désireux d’obtenir un master ou un doctorat. Les bourses destinées à la seconde
catégorie sont ouvertes aux seuls étudiants actuellement inscrits à un programme
universitaire, ayant terminé tous leurs cours, et s'apprêtant à préparer leur thèse.
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Cela contribuera à l’émergence des futurs figures de référence en sciences sociales
en Afrique.

10. Les bénéficiaires indirects comprennent les décideurs politiques et leur institutions,
les jeunes entrepreneurs de l’agroindustrie et des activités économiques rurales, les
organismes de recherche, le secteur privé, les médias et les partenaires de
développement.

11. L'exécution du projet s'étendra sur une période de trois ans et s'articulera autour des
composantes suivantes: i) recherche théorique; ii) renforcement des capacités des
jeunes chercheurs; iii) renforcement des capacités de production de données
fondées sur les faits aux fins d’élaboration des politiques; et iv) communication,
plaidoyer et concertation sur les politiques.

III. Effets/produits escomptés
12. Le projet devrait avoir un impact sur les capacités des jeunes et de leurs partenaires

à mettre en œuvre des politiques et à réaliser des investissements plus judicieux, qui
soutiennent effectivement les jeunes dans l’agriculture. Les principaux effets
escomptés sont les suivants: i) des données factuelles sur les jeunes engagés dans
l’agroindustrie deviennent disponibles, notamment pour les décideurs politiques;
ii) des décisions plus éclairées concernant la participation des jeunes à
l’agroindustrie et aux activités économiques rurales, sont prises par les décideurs et
ceux qui sont chargés de l’exécution; iii) des capacités renforcées de recherche sur
la participation des jeunes à l’agroindustrie et à l’économie rurale, agricole et
extra-agricole; et iv) l'aptitude renforcée des jeunes à communiquer, utiliser les
résultats de la recherche et s'engager en faveur d'activités de plaidoyer et de
concertation sur les politiques reposant sur des données factuelles, tout ceci de
manière efficace.

IV. Modalités d’exécution
13. L’IITA sera l’organisme d’exécution du projet. Il possède un solide bilan en matière

de recherche, et de développement et d’administration de programmes de recherche
en Afrique ainsi qu’une expérience démontrée dans le conseil et l’accompagnement
des jeunes chercheurs à différents niveaux. Le réseau de l’IITA comprend des
institutions de la région, notamment des universités et des instituts de recherche,
qui disposent de solides capacités d’aide aux jeunes chercheurs.

14. La gestion courante du projet relèvera du chef du bureau de développement des
capacités, au sein de la Direction des partenariats d’exécution. Un agent à plein
temps sera recruté pour suivre les activités courantes du projet. Les autres fonctions
scientifiques et auxiliaires détaillées seront déterminées individuellement par contrat
pour chaque étudiant et chercheur et des dispositions appropriées seront prises pour
assurer la bonne fin des activités de recherche.

15. Le projet établira des partenariats avec les dons financés par le FIDA et les initiatives
concernant les jeunes, notamment avec la Columbia University, en sa qualité
d’hébergeur du secrétariat de l’Association mondiale des masters en pratique du
développement, et le partenariat mutuellement avantageux FIDA-universités: mettre
des étudiants en rapport avec des opérations appuyées par le FIDA et avec des
partenaires du FIDA. Ces deux dons visent à renforcer la recherche menée par les
étudiants et à apporter une contribution utile aux objectifs stratégiques du FIDA. Le
projet recherchera la collaboration de la Fondation MasterCard et de l’Institute of
Development Studies’ Matasa Fellows Network. Cette initiative a pour but de former
des cohortes de jeunes chercheurs africains en leur donnant les qualifications et la
détermination nécessaires pour appliquer leurs travaux de recherche à des processus
politiques répondant aux défis que posent les jeunes et l’emploi en Afrique.
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16. Les procédures relatives à la présentation de l’information financière et à l’audit sont
conformes aux procédures standard

V. Coût et financement indicatifs du projet
17. Le budget total du projet proposé s’élève à 2 432 000 USD. Le financement du FIDA

sera de 2 025 000 USD et l’IITA apportera un cofinancement de 407 000 USD sous
forme d’un financement de base et de contributions en nature.

Tableau 1
Coût par composante et par source de financement
(en milliers d’USD)

Composantes FIDA cofinancement Total

1. Recherche théorique et renforcement des
capacités des jeunes chercheurs

1 280 300 1 580

2. Renforcement des capacités de production de
données fondées sur les faits aux fins
d’élaboration des politiques

150 - 150

3. Communication, plaidoyer et concertation sur
les politiques

4. Coordination de projet

5. Gestion et frais généraux

365 27 392

80 80 160

150 - 150

Total 2 025 407 2 432

Tableau 2
Coût par catégorie de dépenses et par source de financement
(en milliers d’USD)

Catégorie de dépenses FIDA Cofinancement Total

1. Salaires et indemnités 80 380 460

2. Services de consultants 105 15 120

3. Frais de voyage 240 - 240

4. Biens, services et intrants

5. Ateliers

1 130 12 1 142

80 - 80

6. Formation/renforcement des capacités 240 - 240

7. Gestion et frais généraux 150 - 150

Total 2 025 407 2 432
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VI. Recommandation
18. Je recommande que le Conseil d'administration approuve la proposition de don en

adoptant la résolution suivante:

DÉCIDE: que le Fonds, dans le but de financer en partie le projet Les jeunes
mènent des recherches sur les jeunes: des bourses en concurrence pour les
jeunes chercheurs africains effectuant des recherches sur la participation des
jeunes aux activités économiques rurales en Afrique, accordera un don d'un
montant de deux millions vingt-cinq mille dollars des États-Unis
(2 025 000 USD) à l’Institut international d’agriculture tropicale pour une
durée de trois ans. Ce don sera régi par des modalités et conditions
conformes en substance aux modalités et conditions indiquées dans le présent
rapport.

Le Président
Kanayo F. Nwanze
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Results-based logical Framework1

Objectives Objectively Verifiable indicators Means of verification Assumptions

Goal Enhanced understanding of the factorsinfluencing youth engagement inagribusiness and rural farm and non-farmeconomy.
i. Policy-makers and implementers recognize gapsin policy implementation and seek to addressthem;ii. Better-informed investment decisions for youthengagement in agribusiness and rural farm andnon-farm economy.

Studies in rural areas and youth enterprises;case studies of changes in youth’ livelihoods;Completion and impact and evaluation reports;
Objectives 1) Strengthened capacity among youngAfrican scholars in generating, appraisingand disseminating evidence-based resultsto inform future action plans to nationalgovernments, the internationalcommunity, the business sector and localcommunities;

2) Increased availability and use ofevidence for youth policy and decision-making.
3) Strengthened ability of keystakeholders and policy-makers to betteruse an evidence-based approach in youtheconomic empowerment in policydevelopment.

Objective 1:Quality of research proposal (target 80)% of female awardees (target 50%)Quality of research papers produced anddisseminated (target 80)Quality of training
Objective 2:# and quality of policy papers (target 30)Intermediaries satisfaction with the training(target 50)
Objective 3:Quality of policy documents produced anddisseminated% of stakeholders providing feedback/engaged indialogueNo of published advocacy materials to reachdifferent stakeholders (target 30)No of published media materials (30)No of people attending knowledge events

Project evaluation reports and projectcompletion reportAdoption and impact studies.Policy documentsResearch papersSurvey
Sustained policy support andinvestment targeting youth;Continued collaboration from Africangovernments, development community,youth groups

Outcomes 1) Evidence on youth in agribusiness ismade more available and accessible
2) Better informed decisions for youthengagement in agribusiness and ruraleconomic activities
3) Enhanced capacity for research inyouth engagement in agribusiness andrural economic activities
4) Enhanced capacity of youth tocommunicate and engage in evidence-based advocacy and policy dialogue
5) Intermediaries are more-researchinformed to support policy

 Effectiveness of engagements in policyprocesses
 Number of training events
 Number of participants
 Quality of training courses
 Type and amount of activity carried out toinform policy-makers
 The number and nature of contacts madewith specific stakeholders
 Number of activities targeted at differentstakeholders
 Number of policy makers engaged inevidence-based analytical processes forinforming policy-making

Applications from scholarsResearch papersPolicy papersMeetings with policy-makersWeb pagesProject reportsMedia coverageSurvey

Scholars and policy-makers are willingto collaborate and remain committed tothe project and want to improvepoliciesPolitical conditions remain favorable tocarry out project activities

1 Quantification of indicators will be developed during project inception phase.
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Objectives Objectively Verifiable indicators Means of verification Assumptions
Key
outputs
and
activities

1) Key research areas and topicsidentified for consideration throughcompleted desk review Research desk review completed Desk review report Availability of data and information;Partners willing to provide info
2) Research capacity developed amongyoung scholars 80 research grants awarded# of high quality, relevant peer-reviewed researchcompleted by awardees# of% of scholars satisfied wit training courses toconduct research

Progress reports; Training materials/ reports;Scholars feedback on mentoring and coaching;research papers, web pages, survey. Outreach among young scholarsYoung scholars apply for the grants
3) Capacity in production of researchevidence for policy enhanced amongyoung scholars 80 scholars trained in producing researchevidence for policy% of scholars satisfied with training courses toproduce research evidence for policy

Scholars willing to use researchevidence
4) Increased dissemination,communication and advocacy of researchevidence for policy making # of policy briefs made available in open accessformat# of policy dialogues and briefings# of meetings/discussions facilitated withinrelevant policy-making institutions or groups2 regional workshops conducted

Policy-makers are interested in usingthe evidence


